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Rendre à la France confiance en elle-même, voilà ce qu'il faut 
faire et comme c'est difficile ! On l'en avait tellement déshabi-
tuée ! 

L'effet de stupeur produit par notre écrasante défaite n'expli-
que pas seul la tendance de notre peuple à chercher en dehors de 
lui qui pourrait bien l'aider, l'appuyer, le secourir et sur quelle 
intervention étrangère il peut encore espérer ! Le mal vient de 
plus loin ! Un choc moral si douloureux qu'il soit, ne suffit pas à 
changer le fond de l'être, à transformer sa nature ! 

Non. Pour user ou détendre le ressort de ce peuple français, 
qui fit face à tant de coalitions et se vit parfois sans trembler seul 
devant l'Europe entière, il a fallu la longue pratique d'un régime 
démagogique pour qui le courage et l'énergie sont des vertus 
gênantes. Durant plus de 50 années, il a persuadé ses clients que 
les temps de l'héroïsme étaient finis et que nous avions passé 
ces époques barbares. Il a gavé le peuple français de mots qu'on 
lui disait irrésistibles. Celui-ci en avait fait sês fétiches, il avait 
cru au pouvoir de ces formules magiques où s'entrechoquaient 
dans un cliquetis sonore ; le droit, la justice, la démocratie. On 
lui avait fait réellement croire que la France, parce qu'elle était 
en démocratie, était sacrée, intouchable et qu'en tout cas elle ne 
pouvait pas être vaincue. « La défaite de la France est impossi-
ble ! » On nous a répété ça jusqu'au jour lugubre où les Alle-
mands firent rouler leurs canons sur le paverfe Paris ! 

Ces grands mots, qui n'étaient pas de grands remèdes, on nous 
en parlait comme on aurait fait d'êtres vivants, animés, comme de 
puissances souveraines et tutélaires qui veillaient sur nous. 
C'étaient des forces invincibles, des « forces spirituelles » sur 
qui viendraient se briser les misérables « forces matérielles » 
que nos adversaires mettaient en campagne contre nous, eux, 
assez fous pour avoir foi dans une forte éducation patriotique et 
militaire, dans une bonne préparation à la guerre ! 

Il faut se représenter un esprit public ainsi formé pour com-
prendre que tout a. manque d'un seul coup au peuple français 
quand il a vu les débris épars de ses divinités jonchant le soî de 
la patrie éventrée. Imaginez l'Olympe s'effondrant parmi les an-
ciens Grecs en train de faire face à l'invasion des Perses ! Ses 
dieux avaient menti au peuple français et son ciel qu'il avait peu-
plé d'idoles écroulées à ses pieds lui apparaissaient à présent dè<-
sespérément vide ! 

En outre pour le dispenser de tout effort, ses lâches flatteurs 
l'avaient persuadé qu'il pouvait dormir tranquille et s'amuser 
sans souci. Que si jamais quelque audacieux s'avisait de le mena-
cer, la terre entière se lèverait pour défendre en lui l'initiateur et 
l'apôtre de l'émancipation humaine... et autres fariboles sinistres. 

Ce « soulèvement de la conscience universelle » qu'on lui avait 
annonce, le peuple français Ta attendu et, scrutant tous les hori-
zons, il a vainement guetté l'arrivée des jyeuples du monde accou-
rant à son secours. 

Mais on ne se déprend pas d'un seul coup de chimères dont on 
s'est si longtemps nourri ! Aussi, à présent, il rechigne un peu 
quand on va lui dire : tu te sauveras toi-même ou tu seras perdu ! 

Comme c'est pourtant la vérité dont il n'est pas écrti au livre du 
Destin qu'elle sera toujours agréable ; comme c'est ta vérité hors 
de laquelle il n'est point de salut, il faut quand même le lui répé-
ter jusqu'à ce qu'il n'y résiste plus ! 

En somme c'est ce qu'a fait M. Pucheu, ministre de l'Intérieur, 
quand il a exposé dans sa toute récente déclaration à l'un de nos 
confrères les grandes lignes de la réorganisation — ou, pour 
mieux dire, — de la reconstruction administrative de la France. 
C'est aussi le fond et l'esprit de l'enseignement que le général 
Huntziger a apporté aux populations de l'Empire et particulière-
ment des paroles qu'il a fait entendre aux Français et aux indigè-
nes de Dakar ! 

Ne pas s'attendre aux Anglais, ne pas s'attendre aux Améri-
cains, ne s'attendre à aucun autre peuple de la planète ; ne pas 
espérer d'autre miracle que celui dont nous avons été gratifiés, au 
moment de périr, par la prodigieuse intervention de Pétain ! Te-
nir le Maréchal pour la tête lucide et le centre solide autour duquel 
doivent s'assembler et s'unir toutes les forces vivantes et pensan-
tes de notre pays, lui obéir comme les membres obéissent au cer-
veau, il n'y a rien de plus intelligent ni de meilleur à faire si nous 
voulons sortir la France du terrible défilé dans lequel elle est enga-
gée, laissant à ceux qui viendront après nous et à qui, cfix moins, 
nous la remettrons vivante, le soin de la rétablir dans son prestige 
et dans sa grandeur ! 

Emile LAPORTE. 
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Une anticipation au Secours na-
tional. 
Peut-être 

deri 
nérale du 

.s,e rappelle-t-on que 
1 année dernière, à l'assemblée gé-

Secours national, le 
président départemental M Orliac 
évoquant les difficultés déjà gran-
des du ravitaillement, formula 
comme, une hypothèse lointaine 
mais non inimaginable, l'idée si-
non des repas en commun ' du 
moins de la « cuisine en ' 
mun ». com-

L'une et l'autre chose ne sont 
pas très réjouissantes et déplaisent 
beaucoup à des Français si cha-
touilleux dès qu'on touche à leur 
« quant à soi » et à des ménagères 
françaises qui tiennent tant à leur 
foyer et à la table familiale. 

Nous espérons bien que les 
efforts du gouvernement pour mé-
nager jusqu'à l'extrême nos res-
sources alimentaires nous épar-
gneront ces extrémités. Mais si la 
guerre dure encore longtemps, 
comme quelques fous se plaisent à 
le souhaiter, on ne sait pas ce qui 
pourra arriver. 

Et nous pensions à cela l'autre 
jour en écoutant M, Orliac expli-
quer au Comité du Secours natio-
nal le fonctionnement de la « sou-
pe populaire » et le développe-
ment que l'on compte lui donner 
cet hiver. 

On sait de quoi il s'agit. Les bra-

ves gens qui participent à cette 
distribution apportent leurs réci-
pients au siège des Sœurs-Noires 
où se prépare la « cuisine en com-
mun ». On répartit à chacun la 
part qui lui revient en potage d'une 
part et en plat de légumes de l'au-
tre. Puis ils s'en retournent chez 
eux porteurs de leur repas. Ainsi, 
on peut fournir la nourriture à 300 
ou 350 ménages avec une quantité 
de denrées et une dépense de feu 
beaucoup moindres que si chaque 
ménage faisait lui-même sa cuisine. 

Eh ! bien, j'ai eu un moment 
l'impression que M. Orliac allait 
nous dire : ce régime de la cuisine 
en commun dont nous faisons l'ex-
périence, qui sait s'il ne sera pas 
un jour ou l'autre celui qu'il fau-
dra appliquer à tout le monde ? 
Que la guerre et le blocus sévis-
sent encore un an ou deux et nous 
serons peut-être obligés d'en venir 
là !... 

M. Orliac ne l'a pas dit. Mais je 
vous assure que cette pensée est 
venue à l'esprit de plusieurs de 
ceux qui l'écoutaient. 

Avez-vous lu ? iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii 

| LA DÉMOCRATIE | 
contre | 

LA NATION ? 1 
par Émile Laporte % 

Navires français capturés 
par les Anglais 

Le 2 novembre, à 200 milles 
au sud de Durban, un convoi de 
cinq navires de commerce fran-
çais, chargés de vivres pour 
l'Afrique française et pour la 
métropole, faisaient route de Ma-
dagascar vers Dakar, sous l'es-
corte de l'aviso « Iberville ». 
Une escadre britannique, com-
prenant quatre croiseurs et six 
patrouilleurs, agissant avec une 
préméditation de longue date, a 
recherché et intercepté le convoi. 
Malgré l'attitude à la fois coura-
geuse et conciliante de notre avi-
so, qui avait accepté de faire de-
mi-tour vers Madagascar, les 
Français ont dû s'incliner devant 
la force et les navires de com-
merce français ont été capturés. 

Les cargos « Cap Padaran », 
« Cap Tourane », « Bandkok », 
« Commandant Doizé », « Com-
piègne », transportaient de nom-
breux coloniaux rentrant en 
France et un abondant ravitaille 
ment pour les indigènes de l'Afri 

1 que occidentale française et pour 
[ les Français de la métropole (zo-
ne non occupée). 

Arrestation 
d'un boulanger parisien 

Un boulanger parisien, M 
Vandevalle, et son ouvrier et 
complice:, Henri- Lagadière, ont 
été arrêtés. Tous deux, à l'aide 
de farine achetée 1.750 francs 
les 100 kilos, confectionnaient 
de petites brioches dites « be-
noitons », qu'ils revendaient en 
gros au prix de 0 fr. 95 pièce. Ils 
en tiraient environ 6.000 de 100 
kilos de farine et en écoulaient 
une quantité considérable cha-
que jour. 

La défense nationale suisse 
M. Wetter, président de la 

Confédération et ministre des 
finances a déclaré que les frais 
de mobilisation absorberont à la 
fin de 1942 la somme de 2 mil-
liards 680 millions de francs 
suisses : ceux des armements et 
des fortifications, 1 milliard 330 
millions, en sorte que, avec quel-
ques autres postes secondaires, 
les dépenses pour la défense na-
tionale atteindront à la fin de 
1942 le total de 4 milliards 690 
millions de francs suisses. 

Dépenses militaires en Finlande 
On communique officiellement 

que le gouvernement suédois a 
déposé, devant le Riksdag, un 
projet de loi ouvrant un crédit 
de 68 millions de couronnes sué 
rîoises pour l'achat de munitions 
et de matériel de guerre, ainsi 
que pour l'aménagement de di 
verses installations militaires, 
notamment d'aérodromes. 

Sanglante bataille en Chine 
Le communiqué militaire re 

produit par la presse chinoise 
annonce que près de 15.000 Japo 
nais ont été anéantis au cours 
d'une bataille féroce qui s'est li 
vrée à Kevangou, au nord de 
Cheng-Chéou. 

Les pertes britanniques 
La radio allemande annonce 

que la R.A.F. a perdu au cours 
de 26 mois de guerre, 17.000 pi 
lotes et aviateurs. 

NOUVELLE LIBERATION 
DE MILITANTS 

SYNDICALISTES 
M. Pierre Pucheu, ministre, 

secrétaire d'Etat à l'Intérieur, a 
déclaré récemment que l'intérêt 
du pays était de travailler à une 
récupération générale des hom-
mes, d'où qu'ils viennent, qui 
veulent sincèrement collaborer à 
la Révolution nationale, et, en 
application de ce principe, à dé-
cidé, après examen des dossiers, 
de libérer les militants syndica-
listes dons les noms suivent : 
Carré Emile, Nolibos, Schmitt, 
Laurent Jean, Grès René, Chabot 
Justin, Mercier Marcel. 

Nouvelle offensive contre Moscou 
La radio de Moscou répète 

dans toutes ses émissions que les 
Allemands jMi^v<:nl une nou-
velle et puissarfl^ffensive sur le 
front central. 

On ne donne, cependant, aucu 
ne information SUT le déroule-
ment des opérations ; ni sur cel 
les de la région de Moscou, ni 
sur celles du sud. Seul, le com-
muniqué officiel déclare que la 
lutte a été particulièrement vio-
lente, au cours de la journée 
d'hier, en Crimée et dans le sec-
teur de Kalinine. Les combats 
dans ce secteur sembleraient in-
diquer que les Allemands procè-
dent à une rectification de leur 
front d'attaque avant l'offensive 
finale. Kalinine se trouvant trop 
en retrait par rapport à Toula. 

Les Soviets traiteraient 
avec la Finlande 

La radio soviétique a annoncé 
que le gouvernement américain a 
demandé au gouvernement fin-
landais d'arrêter les hostilités 
pour permettre la discussion des 
conditions de paix. 

Il est ainsi confirmé implicite-
ment que le gouvernement sovié-
tiaue est disposé à traiter avec la 
Finlande. 

On sait qu'il y a un mois envi-
ron, Moscou avait formellement 
démenti les bruits selon lesquels 
des démarches auraient été fai-
tes à cette époque pour amener 
la conclusion d'une paix séparée 
russo-finlandaise. 

CHRONIQUE DU LOT 

EN PEU DE MOTS... 
— Une intoxication alimentai 

re par absorption de sucreries et 
nougat vient de se produire à 
Toulon. DejMÉunaielots et un sol-
dat sont mdilpkubitement. Deux 
autres sont clans un état très 
grave. 

— Le train direct venant d'Or-
léans a tamponné une rame vide 
en cours de mâneeuvre à l'en-
trée de la gare d'xVusterlitz à Pa-
ris. Il y a 2(LJBJBIR et 48 blessés. 

— On v3HHBËettre ^ l'essai 
aux Etat s-UnTs Tfë s contre-tor-
pilleurs qui atteignent une vites-
se de .100 kilomètres-heure. 

JEUNE FRANÇAIS 
inquiet du ton avenir 
& de celui de ton pays 

ENGAGE-TOI 
tu assureras l'un & l'autre 

LA NOIX 

1111 En vente chez I 
tous les libraires 

Quercy ! terre priviligiée des 
dieux ! Ciel clément, à l'air trans-
parent et pur, vivifiant le poumon ! 
Coteaux plantés de vignes aux vins 
estimés, sources de gais propos ! 
Friches à l'herbe .rare et saine 
nourrissant d'immenses troupeaux 
aux fiches toisons ! Chênes rabou-
gris, à l'ombre rare, propice à 
l'éclosion du « Diamant noir » 
cette truffe odorante qui parfume 
délicieusement foies gras, filets de 
bœuf, poulets et dindons onctueux! 

O Quercy ! terre des mets succu-
lents, daubes odorantes, civets, in-
comparables, perdreaux rouges aux 
choux parfaits au goût, raisins do-
rés, miels blonds et doux, fruits 
fondants, pourquoi as-tu laissé per-
dre, jusqu'à l'idée même de ton 
huile de noix vierge que nos vieilles 
grand'mères employaient jadis pour 
la joie de nos palais ? 

Je sais ! je sais 1 Evocation vai-
nes par ces temps de restrictions 
à outrance. Pourquoi nous faire ve-
nir ainsi l'eau à la bouche, peut-on 
dire ? Pourquoi ? 

S'il fut un temps, pas bien loin-
tain où notre vieux Quercy fournis-
sait les tables abondantes des meil-
leurs plats satisfaisant les plus 
grands appétits et les plus fines 
bouches, faut-il en rappeler le sou-
venir pour regretter que, depuis 50 

ans, on ait rélégué aux articles des 
vieilles choses l'huile de noix, cette 
bonne huile aux reflets dorés, joie 
du goût et parfum des salades de 
roquette et de pissenlits, des des-
serts de beignets croustillants, de 
« merveilles » merveilleuses ? 

Je rappellerai dans une prochai-
ne chronique les nombreux usages 
qui se faisaient de cette huile. Je 
sortirai de los cruos pansues, ce 
nectar que toute avenante paysanne 
savait utiliser avec une véritable 
science, pour le plaisir de tous ; je 
dirai comment à Souillac, cette 
capitale gastronomique, placée aux 
confins du Périgord et du Quercy, 
terres du bien manger, on a recou-
vré le secret de la distillation de la 
bonne huile de naix ; je montrerai 
que c'est au grand pressoir de Bla-
zy que la précieuse formule a été 
renouvelée, où les innombrables 
noyers si beaux de la région vont 
faire pleuvoir par millions les bel-
les noix sélectionnées que d'exper-
tes mains auront dénoisées, en 
chantant et devisant aux veillées de 
l'automne. 

A. COCULA. 

Nota : Le pressoir de Blazy a 
rouvert ses portes et de ses presses 
coule l'huile nouvelle que les ména-
gères enferment déjà dans les vieux 
bahuts. 

LES DENREES D'EPICERIE 
EN NOVEMBRE 

Le groupement d'achat et de ré-
partition communique les modali-
tés de distribution des denrées 
d'épicerie dans le département du 
Lot pour le mois de novembre (ar-
ticle à découper et à conserver par 
les épiciers et les consommateurs). 

Sucre : Ticket n° 2, catégorie E : 
1.000 grammes. Autres catégories : 
500 grammes. Il est rappelé que les 
stocks de sucre raffiné s'épuisent et 
que du sucre cristallisé sera mis 
en vente sous peu. Les consomma-
teurs ne pourront pas exiger qu'il 
leur soit livré du sucre raffiné. 

Café : Les catégories E, Jl et J2 
n'ont plus droit au café. Autres ca-
tégories : 150 grammes de mélange 
ou 60 grammes de café pur suivant 
les possibilités de l'épicier contre 
le ticket n° 3. 

PAtes ou tapioca : Un arrêté pré-
fectoral va paraître incessamment 
ordonnant la mise en vente des pâ-
tes contre les tickets DL, DM d'oc-
tobre. Aucune distribution de pâ-
tes ne sera faite en novembre ; par 
contre les tickets DL, DM, DN. DO 
et DR de la feuille de denrées di-
erses seront échangeables contre 

des pommes de terre à raison de 
500 grammes par tickets. 

Légumes secs : Aucune distribu-
tion. Nous rappelons, une fois de 
plus, que tout détenteur de plus de 
25 kilos de légumes secs doit en 
faire la déclaration le 31 de cha-
que mois à la direction du ravitail-
lement général du Lot. Cétte pres-
cription s'adresse particulièrement 
aux cultivateurs et aux particu-
liers. 

Riz : Ticket n°5, catégorie E 
300 grammes. Catégorie Jl : 200 
grammes. 
- Chocolat : Ticket n"8, catégorie 
E, Jl et V : 125 grammes ; ticket 
n° S, catégorie .12 et J3 : 250 gram-
mes. 

Huile : Toutes catégories : ration 
totale 250 grammes, dont 200 
grammes huile d'arachide contre 
les 4 tickets de 50 grammes et 50 
grammes d'huile de noix coupée 
d'arachide (dans la proportion de 
1/3 huile de noix et 2/3 d'huile 
d'arachide en volume, densité 
0,904) contre le ticket de 50 gram-
mes barré. 

Graisse ou margarine : 105 
grammes suivant les possibilités de 
l'épicier contre les 4 tickets de 25 
grammes et 1 ticket de 5 grammes 
attachés. Tickets GA, GB, GC, GD 
sans valeur. 

Beurre ou saindoux : 75 gram-
mes contre les autres tickets chif-
fres 5 et 10 grammes à concur-
rence de ce poids. 

Savon : Contre le ticket n" 1 il 
est alloué : une savonnette ou 75 
grammes de savon de ménage. 
Contre le ticket n° 2 il est alloué : 
un kilog de lessive soit 250 gram-
mes par quart de ticket ou un 
kilog de lessive savonneuse à 3 0/0 
corps gras ou 250 grammes pou-
dre de savon, ou une savonnette, 
ou 75 grammes de savon de mé-
nage. L'unité fondamentale de la 
ration est : 150 grammes à 30 0/0 
acide gras, divisés par 2. 

Travailleurs de force : Des ra-
tions supplémentaires sont déli-
vrées à cette catégorie à raison de 
100 grammes d'huile contre le 
ticket I, 100 grammes de beurre 
ticket II et 100 grammes de grais-
se contre le ticket III de la feuille 
spéciale. Autres tickets-chiffres 
sans valeur. 

Réservataires de beurre : La 
ration mensuelle de matières gras-
ses est fixée à 200 grammes d'huile 
d'arachide et 50 grammes d'huile 
de noix coupée d'arachide, dans 
les mêmes conditions que les con-
sommateurs ordinaires. 

A partir du 1" novembre les 
restaurateurs devront exiger de 
leurs clients le nombre de tickets 
correspondant aux quantités de 
pâles alimentaires entrant dans la 
composition des plats servis, quan-
tités qui devront être indiquées 
sur le menu. 

En conséquence les consomma-
teurs prenant tout ou partie de 
leurs repas au restaurant siéront 
tenus dorénavant de donner à leur 
restaurateur tout ou partie de leurs 
tickets de pâtes à concurrence des 
quantités entrant dans la compo-
sition des repas, car le réapprovi-
sionnement en pâtes alimentaires 
des restaurants se fera exclusive-
ment en contre-partie des tickets 
qu'ils auront collectés. 

) oooooocoooooooooo 

\ Jeimsse du 
)oooooooooooooo<>o{ 

Les Mouvements : Le dimanche 
26 octobre, s'est déroulée la réu-
nion organisée par la J.A.C. à l'in-
tention de « ceux qui partent aux 
chantiers ». 

Après avoir entendu un « bleu » 
Ollié et un « ancien » Bessou, 
les cinquante jeunes présents écou-
tèrent les conseils moraux qui leur 
furent donnés par M. le docteur 
Fabre. 

Ensuite le chef Peyrade, avec la 
même chaleur qu'il le fit au mois 
de juin au Théâtre, entretint son 
auditoire des « Chantiers de la 
Jeunesse ». 

L'Assistant de la Jeunesse, après 
avoir excusé l'absence de M. Lian 
remercia en son nom la J.A.C. et 
son dynamique président Abel Bes 
sac à qui les Jeunes doivent cette 
réunion et rappela en terminant k 
confiance du Maréchal dans la Jeu-
nesse qui est à l'avant-garde du 
-edressement moral du pays. 

Après le chant du « Châlet » la 
réunion prit fin aux cris de : « Vive 
Pétain », « Vive la France ». 

L'Ecole de Cadres des A.F.J. et 
des camarades de la route, où se 
ront formés les responsables de ce 
Mouvement et les Parents Aubergis 
tes des Auberges de la Jeunesse, est 
installée à Mollan-sur-Ouvèze (Drô 
me). 

Les stages qui y seront organisés 
s'adresseront, non seulement aux 
Parents Aubergistes déjà installés 
dans une A.J., et dont il est néces-
saire de compléter la formation, 
mais encore aux candidats Parents 
Aubergistes susceptibles d'ê t r e 
chargés de la gestion des Auberges 
de la Jeunesse au fur et à mesure 
qu'elles s'ouvriront, 

Les candidats P.A. qui se pré-
senteront au service de recrute-
ment de l'Ecole devront être bien 
décidés à accepter effectivement 
la charge d'une Auberge de la Jeu-
nesse. Les candidatures sont reçues 
par le commissaire régional des 
A.F.J., 12, rue Pellegry, Cahors. 

AUX COMMERÇANTS 
ET INDUSTRIELS 

La Chambre de Commerce du 
Lot informe les commerçants et in-
dustriels de son ressort qu'ils doi-
vent observer les prescriptions ci-
dessous pour la transmission à 
leurs fournisseurs de la zone oc-
cupée des bons de monnaie-matiè-
re, bons d'achrt, points de cartes 
de vêtement, et autres documents : 

Aucun courrier manuscrit ne 
peut être acheminé, seuls les tex-
tes dactylographiés sont admis. — 
Faire des adresses très complètes 
(nom, prénom, ville, arrondisse-
ment, département). — Prendre des 
enveloppes solides et de format suf-
fisant pour contenir le nombre de 
pièces voulues. — Pour chaque 
destinataire en zone occupée : Fai-
re une enveloppe et y insérer les 
pièces à envoyer ; timbrer ce pli 
selon son poids ; le laisser ouvert ; 
mettre ce pli, ainsi préparé, dans 
une seconde enveloppe à l'adresse 
de la Chambre de Commerce, ser-
vice du courrier, Cahors (Lot). 
Plusieurs plis peuvent être insérés 
dans une enveloppe « Service du 
courrier ». 

La Chambre de Commerce rap-
pelle à ses ressortissants qu'elle 
lient à leur disposition des cartes 
commerciales vertes spéciales pour 
correspondance avec la zone oc-
cupée. 

Ces cartes, qui ont droit de prio-
rité, doivent être retournées à la 
Chambre de Commerce pour leur 
acheminement. 

Leur prix est de un franc pièce, 
plus les frais d'envoi. 

Elles n'ont pas besoin d'être 
dactylographiées et peuvent être 
écrites à la main. 

PAS DE CUIVRE 
POUR NOS PECHERS 

De notre correspondant d'Albas 
Nos syndicats fruitiers se préoc-

cupent de savoir s'il leur sera at-
tribué du sulfate de cuivre poul-
ie traitement d.'hiver des pêchers. 
Des renseignements que nous avons 
pris auprès de la direction des 
services agricoles nous n'avons ob-
tenu sur ce point qu'une réponse 
négative. 

Nous devons donc nous atten-
dre à ne pas faire le traitement 
d'hiver et à voir au printemps pro-
chain nos pêchers envahis par la 
cloque si préjudiciable à des ar-
bres qui ne prospèrent qu'en rai-
son des soins attentifs dont ils sont 
l'objet. 

Par conséquent autant que la cul-
ture de la pêche soit compromise 
dans l'avenir par le manque de sul-
fate de cuivre nous devons nous 
résigner à subir cette contrariété 
car l'Etat ne peut pas nous fabri-
quer du sulfate de cuivre s'il n'a 
pas de cuivre. C'est l'évidence mê-
me et aucune critique ne nous ga-
rantirait une livraison, impossible 
à l'heure actuelle. 

DEPOSEZ 
VOS AitMES A FEU 

Tout détenteur d'armes à feu 
et de munitions autres qu'armes 
et munitions de chasse, de tir de 
foire ou de salon, de panoplie ou 
de collection, est tenu de les dé-
poser avant le 15 novembre 1941 
au Commissariat de Police ou à 
la Brigade de Gendarmerie de 
son domicile. Un récépissé sera 
délivré. 

Sont dispensés de ce dépôt : 
les officiers et sous-officiers d'ac-
tivé, les officiers de réserve, les 
receveurs des finances et des pos-
tes. 

Toute personne dont les fonc-
tions justifieraient la même dé-
rogation, pourra obtenir, excep-
tionnellement, l'autorisation de 
détenir une arme de poing en 
adressant une demande à la Pré-
fecture (Bureau de la Police gé-
nérale). 

Toute personne dispensée du 
dépôt en vertu des dispositions 
des paragraphes Ie' et 2 ci-dessus 
n'est autorisée à détenir qu'une 
seule arme et doit se conformer 
à la règle générale pour le 
plus. 

sur-

FRIX DES POMMES DE TERRE 
Par arrêté préfectoral les prix 

détail des pommes 
été fixés comme il 

Bonne chasse 
M. Salvat, président de la société 

de chasse de Calés, au cours d'une 
partie de chasse a abattu un san-
glier du poids de 60 kilos. 

D'autre part, au cours d'une par-
tie de chasse dans les bois de 
Cours, un gros renard a été tué. 

Félicitations aux adroits chas-
seurs. 

POUR TRANSPORTER 
DE LA VIANDE DE BOUCHERIE 

Au 30 novembre 1941, tout 
commerçant ou transporteur 
ayant un rapport quelconque 
avec le commerce, le transport 
ou la transformation du bétail 
de la viande de boucherie ou de 
charcuterie ou des produits déri-
vés, devra être détenteur d'un ac-
cusé de réception modèle 19, te 
nant lieu de carte provisoire, 
prévu par l'article 2 de la loi du 
27 septembre 1940, dans l'atten-
te de l'attribution de la carte pro-
fessionnelle. 

Tout contrevenant à ces der-
nières instructions sera non seu-
lement exclu de la répartition et 
passible des sanctions prévues à 
l'article 11 de la loi du 27 sep-
tembre 1940, parue ou Journal 
Officiel du 23 janvier 1941, mais 
sera, au surplus, déclaré forclos. 

Les retardataires devront 
adresser leur demande au Grou-
pement d'achat et de répartition 
des viandes, 15, bd Gambetta à 
Cahors. 

S.N.C.F. 
M. Fau, chef de station à Roca-

madour, est nommé chef de gare 
aux Quatre-Routes, en remplace-
ment de M. Marquet, admis à faire 
valoir ses droits à la retraite. 

de Aente au 
de terre ont 
suit : 

Prix dans les localités soumi-
ses au rationnement : Cahors, Fi-
geac, Gourdon, Souillac, Saint-
Léré, Gramat : jusqu'au 15 dé-
cembre 1941, variétés premier 
choix, longues et demi-longues : 
2 fr. ; variétés premier choix 
rondes, 1 fr. 50 ; — prix dans les 
autres localités, variétés premier 
choix, longues et demi-longues : 
1 fr. 70 ; variétés, premier'choix 
rondes, 1 fr. 60. 

Dans les localités non soumi-
ses au rationnement lorsque la 
pomme de terre est vendue direc-
tement par le producteur au 
commerçant détaillant de la mê-
me commune, les prix de détail 
indiqués ci-dessus devront être 
diminués de 0 fr. 15 par kilog. 

PRIX DU BOIS POUR GAZOGENE 
Par arrêté préfectoral, les prix 

de vente du bois pour gazogène 
sont fixés comme suit dans le 
Lot, toutes taxes comprises, 
droits d'octroi éventuellement en 
sus : 

1. Dans la région située au 
nord de la rivière du Lot : 800 
francs la tonne, sur wagon dé-
part, prix à la production ; — 
110 francs les 100 kilos, prix de 
détail. 

2. Cahors et région du sud du 
Lot : 900 fr. la tonne sur wa-
gon départ ; 120 fr. les 100 kg., 
prix de détail. 



Circulation des céréales, 
denrées et produits agricoles 
Sur la proposition de l'intendant 

régional des affaires économiques : 
Depuis le 25 octobre courant et 

jusqu'au 20 novembre 1941 inclu-
sivement, tout fermier, métayer ou 
maître-valet changeant d'exploita-
tion agricole pourra librement 
transporter, de l'exploitation qu'il 
quitte à celle qu'il prend, les céréa-
les, denrées et produits divers pro-
venant de sa dernière récolte ou 
qu'il a reçu en paiement de ses ser-
vices et qui sont encore sa pro-
priété. 

Les autorisations de transport se-
ront délivrées dans chaque dépar 
tement par le directeur des Servi 
ces agricoles, sur demande des in-
téressés visée par le maire et indi-
quant la quantité exacte des pro-
duits à transporter. 

Cette autorisation ne dispensera 
pas les demandeurs d'obtenir, pour 
le transport des vins, le titre de 
mouvement délivré par l'adminis-
tration des Contributions indirec-
tes 

Les infractions au présent arrêté 
seront constatées par des procès-
verbaux et poursuivies conformé-
ment aux lois. 

Fixation du prix des glands 
Par arrêté préfectoral sur la 

proposition de M. l'Intendant ré-
gional aux Affaires économiques, 

Les prix payés pour la fourni-
ture des glands sont fixés ainsi 
qu'il suit : 

Glands ramassés par les en-
fants des écoles, les scouts, les 
groupements postscolaires, chan-
tiers de jeunesse, compagnons 
de France, 0 fr. 80 le kg. 

Glands ramassés par toutes 
autres personnes : a) des dépar-
tements du Lot, des Basses-Py-
rénées, des Hautes-Pyrénées, 2 
francs* ; b) de tous autres dépar-
tement de la région de Toulouse, 
2 fr. 50. 

L'exportation des glands en 
dehors de la région de Toulouse 
est interdite sauf dérogation ac-
cordée par le délégué régional du 
Groupement national d'importa-
tion et de Répartition des cafés. 

Prix des noix 
Par arrêté préfectoral, les 

prix-limites de vente des noix 
sont fixés comme suit, sur l'en-
semble des communes de la ré-
gion de Toulouse : 

Noix de Grenoble, au-dessus 
de 32 millim. : 19 fr. 90 le kilog. 
Noix de Grenoble, au-dessus de 
28 millim. : 15 fr. 80 le kilog. 
Noix de table, autres au-dessus 
de 28 millim. : 14 fr. 40 le kilog. 
Noix tout venant, autres que de 
Grenoble (mélange comprenant 
65 0/0 de noix de table au-des-
sus de 28 millim. et 35 0/0 de 
noix autres) : 13 fr. 30 le kilog. 

Ces prix s'entendent, droits 
d'octroi non compris. 
■îiîHisliSimiîKiîiSiim^ 

Chronique des Ti*éttre« 
THEATRE MUNICIPAL 

Rappelons que c'est samedi 
que M. Paston présentera « Ai-
metr », de P. Géraldy, et « Un 
caprice », de Musset, avec Ga-
brielle Robinne et Robert Vida-
lin, de la Comédie Française. 

A LA MÉMOIRE DE M. YVIQUEL 
proviseur du Lycée Gambetta 

Samedi matin aura lieu, au Lycée 
Gambetta, une cérémonie à la mé-
moire du proviseur Edouard Yvi-
quel, mort pour la France. 

Cette cérémonie sera présiuée 
par M. Robert Deltheil, recteur de 
l'Académiè de Toulouse. 

Alerte malgré ses 83 ans 
On nous apprend que M. Au-

guste Delpech, ancien garde-
champêtre, âgé de 83 ans, de-
meurant à Montfaucon, a pris 
son permis de chasse. 

Dimanche, dans la matinée, il 
a tué un lièvre de 8 livres. 

Félicitations. 

Bonne chasse 
Au cours d'une battue aux 

sangliers, M. Gartayna, de Ca-
rayac, a réussi à tuer un san-
glier pesant 122 kilos. 

Félicitations à l'adroit chas-
seur. 

Nous enregistrons avec plaisir 
le succès de M. Christian Dubosc 
qui vient de passer brillament ses 
épreuves techniques de moniteur 
de vol sans moteur. 

M. Lacour breveté, moniteur ad-
joint est parti au centre régional 
de la Montagne Noire pour effec-
tuer un stage complémentaire. 

En raison de la rigueur de la 
saison les cours du soir pour les 
élèves de la section extra-scolaire 
auront lieu les lundi et vendredi 
de 18 h. 15 à 19 h. 15. 

Cours du 7 novembre, 8e leçon 
de mécanique, M. Marco. Cours*du 
10 novembre, 2e leçon de techno-
logie M. Lio. — Le président : doc-
teur de Nazaris. 

Distribution de carburants 
pour l'éclairage 

Le Maire de Cahors avise les per-
sonnes qui ne sont pas éclairées au 
gaz ou à l'électricité qu'elles doi-
vent se présenter avant le 10 no-
vembre à la Mairie (bureau de 
l'agent-voyer) pour fournir les ren-
seignements qui leur seront deman-
dés, en vue d'améliorer, dans la 
mesure du possible la distribution 
des carburants pour l'éclairage. 

La liste définitive des foyers non 
éclairés à l'électricité ou au gaz 
sera close le 10 novembre. Après 
cette date aucune déclaration ne 
pourra plus être retenue. 

Vient de paraître : 

LE GUIDE DU COMMERCE 
Règlements — Prix — Fiscalité 

par Maître de VALON 
avocat au Barreau départemental 

du Lot 
EN VENTE chez tous les dépositaires 

des Messageries Hachette 

i lie? Sport? 

HUILES DE GRAISSAGE 
Le Service Forestier de Cahors 

communique : 
Afin de permettre à l'Office de 

Répartition des produits indus-
triels (Section des pétroles), d'as-
surer une meilleure répartition 
des lubrifiants selon les besoins, 
les propriétaires et exploitants 
forestiers, ainsi que les exploi-
tants de scieries sont invités à 
faire connaître sans retard au 
comptoir des produits forestiers 
du Lot, 24 rue G.-Clémenceau à 
Cahors, leurs besoins en lubri-
fiants, pour le mois de novembre 
en spécifiant la qualité du pro-
duit employé, et notamment les 
qualités portant les dénomina-
tions : G. — 122 — JU S. — J L 
0. — J.I.S. — J.2.O. — J.3. — K. 
1. — K.2. — K.3. — K.4. 

a ARft 
DE 

CÂH © 
Albas 

§ 
Lire la 

SAVON. Contre vos ticfewts, exi 
|ez la poudre de savon « POMX »• 
fabriquée par les Savonneries de 
l'Ancre, L.-X. ROUAR», à Marseille 
votre savon habituel. 
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Un eczéma qui dure 
C'est la marque d'un sang impur 

et souvent d'une infection intesti-
nale. C'est parce qu'ils combattent 
ces différentes affections que les 
Sels Largan améliorent l'état géné-
ral, font disparaître l'eczéma, l'ac-
né, les boutons et rougeurs de peau, 
arrêtent toute démangeaison. Pré-
parez vous-même un litre de solu-
tion dépurative, en versant dans un 
litre d'eau un flacon de Sels Lar-
gan, composés de sels alcalins, de 
sels de fruits et de chlorure de 
magnésium. Les Sels Largan valent 
seulement 9 fr. 05. Ttes Phies. 
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AUCUN IMPOT 
Lee revenus des Bons du 

Trésor jouissant d'un remarqua-
ble privilège : ils ne supportent 
aucun imp6t. 

NI impôt cédulaire, ni impôt 
général sur le revenu, ni droit 
de transmissien. 

Ils n'ont même pas a être 
compris dons la déclaration an-
nueftemenft adressée au Contrô-
leur des Contributions directes. 

Imp. fiouESLAwr ÊpjaaeegBusl taS&sessé' 
Le <S8*-gmait : L. PïRÏMis, 

FOOT-BALL ASSOCIATION 
Coupe de France 

U.S. Aubin (1) bat Stade Cadur-
cien (1) par 2 à 1. — C'est un ma-
gnifique match auquel a assisté le 
public cadurcien dont l'élimina-
tion du Stade par les redoutables 
Mineurs du Rouergue permet à 
ceux-ci de continuer leur chemin 
en Coupe de France. 

Les Aubinois qui partaient favo-
ris ont failli trébucher devant les 
locaux qui se sont surpassés et ont 
mené la vie dure aux visiteurs. 

A 15 heures, le coup d'envoi est 
donné par Aubin et de suite les 
Stadistes partent franchement à 
l'attaque et prennent position dans 
les buts des Mineurs ou le goal 
doit s'employer. Mais les lignes 
arrières cafouillent et dégagent 
mal la balle ; aussi durant le pre-
mier quart d'heure les visiteurs 
sont acculés et ne peuvent s'orga-
niser. Les shoots des Stadistes 
sont peu dangereux et les corners 
qu'ils obtiennent sont sans résul-
tat. Vers la 20° minute les Aubinois 
réussissent à desserrer l'étreinte et 
procèdent par échappées dange-
reuses de leurs ailiers et sur l'une 
d'elles l'inter-gauche marque im-
parablement d'un shoot des 15 
mètres. La réplique ne se fait pas 
attendre et deux minutes après, les 
locaux qui se sont installés dans 
les buts d'Aubin trouvent, le che-
min des fdets par un déboulé de 
leur ailier gauche Rio. Les Stadis-
tes continuent leur pression et opé-
rant à une très grande vitesse 
d'ensemble mettent souvent la dé-
fense adverse en déroute obligeant 
celle-ci à mettre en corners qui 
ne donneront itiien. Les coups francs 
pleuvent car le jeu toujours plai-
sant est un peu sec. Les Mineurs 
très dangereux dans leurs descen-
tes profitent à la 33° minute d'une 
erreur du demi-droit cadurcien 
pour marquer un second but par 
leur avant-centre. Jusqu'à la mi-
temps les Stadistes domineront 
sans pouvoir trouver l'efficacité 
nécessaire. 

Au second acte les Aubinois pa-
raissent vouloir vivre sur leur mai-
gre avance et se cantonnent en dé-
fense. Au contraire les locaux dé-
cidément très en verve continuent 
leur pression, mais la triplette cen-
trale paraît fatiguée ; pourtant tou-
jours alimentée par les demis elle 
constitue un danger permanent 
pour les visiteurs. C'est sur la su-
périorité manifeste des Stadistes 
qu'un arrière d'Aubin arrête la 
balle de la main dans la surface 
de réparation. L'arbitre qui de-
vrait accorder le pénalty se laisse 
influencer et c'est un simple coup 
franc que Gau shoote de peu au-
dessus des bois. Les locaux ne s'en 
découragent pas moins mais ayant 
perdu toute chance d'égaliser par-
tent tous à l'attaque. Les Aubinois 
sont malmenés durant le dernier 
quart d'heure et par preuve de sté-
rilité de la ligne d'attaque Cadur-
cienne, les Stadistes verront leur 
échapper une belle victoire qu'ils 
auraient amplement méritée. 

Une seule conclusion à retirer 
de ce match : en aucune occasion 
les Cadurciens. malgré leur très 
nette supériorité, n'ont paru jouer 
un match de Coupe. Au contraire 
les Aubinois ont profité de toutes 
les rares occasions offertes pour 
terminer en victorieux. Les Sta-
distes qui ont enfin trouvé la for-
me devraient être au point pour 
les championnats prochains. 
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40 ans, Madame ? 
Attention ! 

Bientôt, vous allez ressentir les pre 
miers malaises de l'âge critique. Peut-
être avez-vous déjà quelques vertiges 
de la congestion du visage après les 
repas, des bourdonnements d'oreilles, 
des mouches devant les yeux. Vous 
êtes plus fatiguée qu'autrefois, vous 
avez les jambes lourdes, vous grossis-
sez. Prenez donc des Gouttes Floride 
C'est un remède excellent pour celle 
qui atteint la quarantaine. Les Gouttes 
Floride agissent à la fois sur le sang, 
le cœur, les veines et les organes fémi-
nins. Elles vous préparent à subir sans 
accidents la transformation qui va 
s'opérer en vous et vous aideront à res-
ter aussi jeune que séduisante. 12 fr. 25 
le flacon. Ttes Phies. 

Pas de cuivre. -
« Chronique du Lot ». 

Les semailles. — La pluie de ces 
derniers jours va favoriser les la-
bours pour les prochaines semail-
les. Mais là aussi, nos cultivateurs 
sont alarmés de n'avoir pas le sul-
fate de cuivre pour traiter leurs 
semences. 

La raison ci-dessus vaut égale-
ment pour les emblavements, aussi 
contrariant que cela soit. Ce qui ne 
doit pas empêcher de semer le 
plus possible car dans nos pays où 
la culture de la vigne va devenir 
très problématique par suite des 
traitements difficiles, il est bon que 
chacun s'assure au moins le pain 
quotidien et pense aussi à surpro-
duire pour ceux qui ne récoltent 
pas de blé et qui auront faim 

Montcuq 
Sports. — Après avoir battu le 

onze de Puy-l'Evêque par 3 buts à 
2, le 26 octobre, notre jeune so-
ciété le S.A.M. vient de disposer de 
U.S.D. à Duravel. C'est par 2 buts 
à 1 que notre première équipe a 
remporté la victoire, après avoir 
dominé toute la partie et malgré un 
arbitrage légèrement partial. 

Notre onze premier où les jeunes 
sont bien encadrés par de vieilles 
étoiles fait des progrès à chaque 
match. Sur 5 parties, il compte 4 
victoires, une défaite de justesse 
par les Jeunes Cadourques, 

L'équipe II de St-Cyprien n'ayant 
pu se déplacer, notre équipe de ré-
serve a profité des conseils de son 
capitaine, un ancien, qui les a ju-
dicieusement entraînés. 

Dimanche prochain, 9 novembre, 
déplacement de nos deux équipes 
à Lauzerte. Départ, 13 heures. 
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Coliques hépatiques 
Inflammation de la Vésicule 

Troubles du foie 
Une merveilleuse amélioration 

est obtenue en quelques semaines 
dans tous ces cas par l'usage des 
Dragées de Magnogène aux sels 
halogéhés de magnésium. Les trou-
bles digestifs sont supprimés, l'in-
testin régularisé, les selles normali-
sées. Plus de diarrhées, de dou-
leurs, de spasmes. Grosse améliora-
tion de l'état général et reprise de 
poids. En vente toutes pharmacies 

t Laboratoires J. Romont, 30, rue 
Malesherbes, Lyon. 

Saiat-Céré 
Nécrologie. — Samedi soir ont 

eu lieu les obsèques de M. Marius 
Claux, contrôleur des contributions 
indirectes à Avranches, décédé ac-
cidentellement à l'âge de 40 fans ; 
la victime originaire du Lot laisse 
une veuve et deux enfants. 

A ses parents Mme et M. Claux, 
à sa veuve et à ses enfants nous 
adressons nos sincères condoléan-
ces. 

Légion Française des Combat-
'ants. — La Légion ayant organisé 
une quête et deux séances artisti-
ques au profit des prisonniers de 
guerre de St-Céré remercie chaleu-
reusement la population tout entiè-
re qui a répondu généreusement à 
son appel. 

Elle tient également à remercier 
l'Union chorale artistique et son 
chef de son gracieux concours ; la 
fête très réussie a été appréciée et 
tous les artistes méritent d'égales 
félicitations. Toutes ces manifesta-
tions ont permis de réaliser la som-
me de 22.000 fr. La Légion a dé-
cidé d'envoyer au Maréchal Pétain 
la somme de 2.000 fr. pour ses pri-
sonniers et 1.500 fr. à la Croix-
Rouge Française. 

Il sera annoncé très prochaine-
ment l'envoi d'un premier colis à 
nos prisonniers. 

Théminos 
Carnet rose. — Mme et M. Mar-

cel Solignac, du bourg, sont les 
joyeux grands-parents d'un mignon 
garçon, dont viennent d'hériter 
leur fille et gendre, Mme et M. Pier-
re Lascoux, charcutiers à Cramât. 
Nous les en félicitons sincèrement 
ainsi que le papa et adressons à la 
maman et au petit bébé, nos vœux 
de bonne santé. 

Départ. — Le 9, départ pour le 
camp de jeunesse de Gabarret 
(Landes) de MM. Donadieu René et 
Brunet Jean du bourg où ils retrou-
veront leur camarade M. Ayral 
Robert. 

Un organe à surveiller 
On ne surveille jamais assez son 

intestin, disent les médecins. Du 
bon fonctionnenMÉÉlllÉ^cet organe 
dépend la santéjf Ne tolérez donc 
pas la constipation. Un comprimé 
Vichybol au repas du soir donne 
d'excellents résultats, qu'il s'agisse 
de paresse intestinale ou, comme il 
arrive souvent, d'insuffisance du 
foie. Vichybol, laxatif doux, à base 
de boldo et de sels Vichy-Etat, ne 
provoque pas de coliques. 7 fr. 15. 
Ttes Phies. 

ÂRROM ÛISSËM ENf 

F I G E A C = 
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Succès universitaire. — M. Pier-
re Evrard, fils aîné du sympathi-
que directeur de nos écoles com-
munales de garçons, vient de pas-
ser avec mention bien l'examen de 
licence en histoire moderne, de-
vant la Faculté de Toulouse. Pen-
dant la mobilisation M. Pierre 
Evrard avait rempli les fonctions 
d'instituteur à Figeac. Nos bien 
sincères félicitations. 

Deux alertes. — Une première 
alerte de la sirène a été donnée 
dans la matinée ; il s'agissait d'un 
simple feu de cheminée dans la 
rue Gambetta. La seconde a été 
donnée le 1er novembre à 10 heu-
res. Le feu avait pris dans un im-
meuble de la banlieue du côté de 
Merlançon. Il était maîtrisé sans 
dégâts importants, lorsque les 
pompiers alertés, arrivèrent sur 
les lieux. 

Marcilhac 
La Toussaint. — Dès la veille du 

l*r novembre, malgré la pluie et le 
froid très vif, les tombes, le Monu-
ment aux Morts de la guerre, ont 
reçu le don des vivants : les ger-
bes traditionnelles symbolisant tout 
ce que le cœur humain peut recé-
ler de tendre et de pur. 

Caveaux de pierre et tertres ga-
zonnés ont vu défiler, devant eux, 
l'unanimité de la population, venue 
pour se rapprocher de ceux qui 
parlent en nous le langage secret 
des tendresses ferventes et des es-
poirs vivifiants. La visite annuelle 
aux petits cimetières comme aux 
vastes nécropoles constituent non 
seulement la plus touchante des 
coutumes, mais encore la plus sa-
lutaire. On y puise l'humilité qui 
convient à notre être corporel, in-
firme et périssable; l'espérance, cet-
te belle vertu propre à nous soute-
nir dans les durs labeurs et dans 
les mortels chagrins. 

Désir des rhumatisants 
Etre soulagé, c'est le premier dé-

sir de tout rhumatisant. Grâce à 
Gandol, vous pouvez réaliser ce 
désir, car rapidement, vous obtien 
drez un apaisement à vos douleurs 
et l'amélioration obtenue sera pro 
fonde et durable. En outre, si vous 
prenez régulièrement un cachet de 
Gandol, matin et soir, vous éviterez 
les rechutes. L'élimination étant 
activée, vos articulations devien-
dront plus souples. Nous ajoutons 
également que ces résultats seront 
obtenus sans aucune fatigue pour 
l'estomac. Gandol, la boîte de 20 
cachets pour 10 jours, 14 fr. 60 
Ttes Phies et Phie Orliac à Cahors 

 DE 

Martel 
Naissance. — Nous avons le plai-

sir d'annoncer la naissance d'un 
garçon Robert-Gabriel, chez les 
époux Coste-Blondeau, aux Bour-
riettes, commune de Martel. 

Tous nos vœux de bonheur. 
Publications. — Prochainement 

aura lieu à Martel le mariage de M. 
Louis Poujade domicilié à" là Lan-
de-Haute avec Mlle Rachel Laval, 
des Guilleries. 

Nos vœux les plus sincères. 
Souillac 

Fodt-ball Association. — U.S. 
Souillac I bat U.S. St-Sozy par 3 
buts à 1. 

Souillac présente son équipe au 
grand complet, elle semble vou-
loir marcher sur les traces de 
l'équipe de Rugby. 

Il manque encore un peu d'en-
traînement mais d'ici quelques 
dimanches, l'équipe doit avoir 
belle allure. Le meilleur joueur sur 
le terrain fut Périan ex-joueur du 
R.C. Paris. 

Rugby. — Nous apprenons d'au 
tre part les résultats suivants en 
coupe du P.A. Sarlat et Gourdon 
0 à 0. Le Buisson et Condat, 0 à 0 
Le match oui devait opposer le 

I 

RECENCEMENT 
DES tOflilLKVAiiTS 
Nous apprenons qu'ayant achevé 

avec succès le recensement des 
commerçants du département de la 
Seine, le Comité général d'organi-
sation du Commerce se dispose à 
faire la même opération, successi-
vement dans chacune des régions 
où il entretient une délégation. 

Les intéressés ne sauraient mé-
connaître le sérieux, ni l'importan-
ce de ce recensement obligatoire 

Rappelons d'abord que le Comité 
général d'organisation du Commer 
ce est un organisme officiel, qui a 
été institué par le décret du 4 mai 
1941 {J. O. du 7 mai), en vertu de la 
Loi du 16 août 1940, à laquelle on 
doit l'introduction en France du 
principe de l'organisation profes-
sionnelle. Sa dénomination indique 
d'ailleurs avec suffisamment de 
clarté l'intention du législateur. 

Par le moyen de ses Comités par-
ticuliers, dont deux ont déjà vu le 
jour, le Comité général d'organisa-
tion du Commerce s'attachera, 
d'abord, à classer les différents 
professionnels du Commerce au 
sein d'un certain nombre de « fa-
milles » suivant leurs affinités par-
ticulières. Ensuite, il s'efforcera de 
rendre aux commerçants tous les 
avantages de leur état, d'un état 
autonome, à l'instar de celui des 
producteurs, ayant ses règles et ses 
disciplines comme son honneur, et 
appelé à jouir de la considération 
unanime qu'il mérite. Cet état sera 
constaté par une carte d'identité 
professionnelle destinée, notam-
ment, à simplifier les formalités 
d'accès aux différents bureaux et 
offices auxquels les commerçants 
sont obligés de s'adresser pour les 
besoins de leur activité. En outre, 
la carte en question, qui donnera 
lieu au paiement d'une cotisation 
des plus modiques au Comité géné-
ral d'organisation du Commerce, 
libérera les commerçants de l'obli-
gation de tout autre versement à 
d'autres organismes officiels. 

Le considérable travail de détec-
tion des renseignements indispen-
sables à l'établissement de plus 
d'un million de cartes profession-
nelles, ne pourra évidemment pas 
être effectué en même temps dans 
tout le pays. Il sera procédé au re-
censement par régions et les inté-
ressés seront informés, le moment 
venu, par la voie de la presse loca-
le, des départements qui auront à 
y répondre. Chacun aura son tour ; 
personne ne sera oublié, on peut 
en être sûr ; aussi est-il reconrman-

«iLé d'observer strictement, sans 
précipitation inutile, les consignes 
qui seront données au moment 
opportun. 

La remise des cartes d'identité 
professionnelles aux intéressés au-
ra lieu aussitôt après que sera ter-
miné le dépouillement des ques-
tionnaires. 

S.C. Tulle I et l'US_ Sbïiillac 
n'a pas eu lieu. Tujjfc-ii'ayant pu 
se déplacer 

Dimanche procKlin 9 novem-
bre l'U.S. Souillac déplacera son 
équipe I et junior à Condat. Pour 
l'équipe I les joueurs suivants sont 
convoqués: Laval, *Paucher; Joucla 
Son.h;-illes, Peyronnet, Thibault 

Madame Veuve COURCIÈRES ; 
Madame COURCIÈRES, mère; 
Monsieur et Madame DODEMAN et 
leurs enfants ; la famille URBAN 
et leurs enfants remercient bien 
sincèrement toutes les personnes 
qui leur ont donné des marques de 
sympathie, ainsi que celles qui ont 
bien voulu assister aux obsèques de 
Monsieur COURCIÈRES 

pgrrrES m-mmem 
ACHATS de BOUTEILLES 
Eaux Miaénales, Bordelaises 

Litess EeB grevés 
Boupgegn,e et Champagne 

1 fh Si piâae 
4. FARGE, 6, etvmmte de la Gare 

CAHOHS. — TIÉôpïteae 43 
Enlèvement à domicile 

suivent quantité 
m 

ON DEMANDE un jeune homme, 
de 14 à 18 ans, pour faire les cour-
ses, présenté par ses parents, aux 
« Établissements Bry et Milot », 4, 
rue Frédéric-Suisse, Cahors. 

Comme les grappes ven-
dangées en nos .vignes sonf 
mûries par le soleil, les œu-
vres sociales que le Secours 
National multiplie sont 
fécondées par la générosité 
française. Pour les faire 
vivre, prenez des billets de la 

immfttiiiitnHtttmtttttfHHiitttmiiflHiii 
Etude de Maître Robert SÉOUY 
Licencié en Droit, Avoué à Cahors 

rue St-Pierre 

.Auge Llibertrandie, 
iJavernier, 

s, Bouy-

Léry. M 
Denimcl, L 
Baup, Robert, C 
gou. 

Départ devant le siège à 12 heu-
res précises. 

Falsification de carte d'alimen-
tation. — Un jeune homme de 20 
ans, de nationalité italienne, travail-
lant comme électricien a été arrêté 
pour falsification de carte d'ali-
mentation et transféré à Cahors 
pour être mis à la disposition, du 
Parquet. 
OinilfllHIlBIIIIISlIBlilliBllfllIIIIBIUlIfllillIBlIBIIUIBIII 

Un fortifiant qu'on fait 
avec de l'eau 

Si vous êtes déprimés, nerveux, 
sans forces, buvez avant votre re-
pas, un demi verre d'eau (gazeuse 
ou non) dans lequel vous aurez 
versé une cuillerée à café de Quin-
tonine. La Quintonine peut être 
prise avec du cidre, de la limonade, 
de la frênette. Elle vous fortifiera 
aussi bien que dans du vin. 5 fr. 85 
Ttes Phies et Phie Orliac à Cahors. 
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AVIS D'APPORT 
D'UN FONDS DE COMMERCE 
Aux termes d'un acte sous-seing 

privé en date à Périgueiix du pre-
mier octobre 1941, portant augmen 
tation de capital de la Société à res 
ponsabilité limitée Blanchisserie de 
la Dordogne, dont le siège est à Pé-
rigueux, 1, rue Turenne. 

Messieurs Jean et Charles CAZE 
NAVE ont apporté à la susdite so-
ciété le fonds de commerce qu'ils 
exploitaient à Cahors, faubourg Ca-
bazat, à usage de blanchisserie 
ensemble la clientèle et l'achalan-
dage y attachés, le matériel et les 
marchandises dépendant du dit 
fonds. 

L'apport a été fait sous les con 
ditions stipulées audit acte du pre-
mier octobre 1941. 

Les créanciers des apporteurs 
auront un délai de quinze jours à 
partir de la deuxième publication 
pour faire la déclaration prévue 
par l'article 7 dé la loi du 17 mars 
1909. 

Pour première insertion. 
J. CAZENAVE 

ON DEMANDE une bonne à 
tout faire, avec . référence* pour 
ménage 3 personnes, ainsi qu'une 
femme de mènagë. S'adresser Bu-
eau du Journal. 

B 
ACHETERAIS pieds ou banc 4-<3 

places, pour . machines à coudre, 
sans tête. Faire offres sous ANDRÉ, 
au Bureau du Journal. 

■ 
SANS BONS, vous pouvez avoir 

un vêtement ayant l'aspect du 
NEUF en faisant RETOURNER par-
dessus, complets, manteaux, tail-
leurs par spécialistes. Manteaux et 
tailleurs à façon. Prix modérés. 
Livraison rapide. Vêtements H. 
ESDEHS, 10, rue, Joffre, Cahors. 

m 
ACHETERAIS, neuve ou occasion 

petite chaudière chauffage cen-
tral pour 3 à 5 radiateurs. BOISSET, 
Puy-l'Evêque (Lot). 

■ 
A VENDRE velie de vache lai-

tière, 8 jours. S'adresser chez RO-
QUES, aux Mathieux, près Cahors. 

i 
JEUNE FILLE cherche matinées 

raccommodage. S'adresser : Mlle 
Musset, 17, rue des Capucins. 

il 
DAME cert. âge cherche cham-

bre meublée, de préf. chez dame 
seule. Ecr. Journal du Lot, P. R 

m 
CHERCHE à acheter potager à 

trois feux, neuf ou occasion. Don 
ner adresse au Journal. 

■ 
PERDU, Bd Gambetta, le 25 oc 

tobre, paire clips oreilles en co 
rail. Rapporter contre récompense, 
DIAZ, 5, nie Portail-Alban, 
MmÊÊiÊMËÊKMÊËÊmmMÊÊwmm 

Pour avoir le teint clair 
Il faut assurer la régularité du 

fonctionnement de vos organes, et 
cela vous sera aisé, si vous prenez, 
après le dîner, une tasse de la deli 
cieuse tisane Vichyflore. Composé; 
de plantes bienfaisantes, associées 
au sel Vichy-Etat, la tisane Vichy 
flore améliore la santé. La grande 
boîte : 8 fr. 90. Ttes Phies. 

D'un jugement rendu par défaut 
par le tribunal Civil de Cahors, le 
cinq décembre mil neuf cent qua-
rante, enregistré et signifié ; 

Entre Monsieur LAFON Gabriel, 
négociant en combustibles, 2, rue 
Saint-Pierre à Cahors ; 

Et Madame Marie-Joséphine-Lau-
rence MAS, sans profession, domi 
ciliée de droit avec son mari à 
Cahors, 2, rue Saint-Pierre ; 

Il appert que le divorce a été 
prononcé d'entre les époux LAFON-
MAS à la requête et au profit du 
mari. — Pour extrait, signé : R. 
SÉGUY. 

miiimiiHiiWMitHHMumuuirtiiiiiniiui 
ETAT FRANÇAIS 

Projet de rectification de la Rou-
te Nationale n° 20, entre les 
points 78,746 et 79.400, sur 
la commune de Cahors. 

Le Préfet du Lot, chevalier de 
la Légion d'honneur. 

Vu le décret-loi du 8 octobre 
1935 sur l'expropriation pour cau-
se d'utilité publique, 

Vu le rapport du Service des 
Ponts et Chaussées en date du 30 
septembre 1941 relatif à la rectifi-
cation de la route nationale n" 20 
entre les points 78.746 et 79.400 
commune de Cahors, 

Vu l'avant-projet relatif à l'en-
treprise, 

Vu le décret du 2 mai 1936. 
ARRÊTE : 

Article 1". — Le projet ci-dessus 
visé sera soumis à une enquête 
dans les formes déterminées par le 
décret du 2 mai 1936. 

En conséquence ce projet sera 
déposé à la Mairie de la commune 
pendant dix jours du 11 novembre 
1941 au 20 novembre 1941 pour 
que chaque habitant puisse en 
prendre connaissance. 

A l'expiration de ce délai, un 
commissaire enquêteur recevra à 
la Mairie pendant 3 jours consécu-
tifs c'est-à-dire les 21, 22 et 23 no-
vembre 1941 les déclarations qui 
pourront être faites sur l'utilité au-
dit projet. 

Ces délais ne courront qu'à da-
ter de l'avertissement qui en sera 
donné par voie de publication et 
d'affiches. 

Il sera justifié de l'accomplisse-
ment de ces formalités par un cer-
tificat du maire et la production de 
deux exemplaires du journal conte-
nant l'insertion du présent arrêté. 

Article 2. — Après avoir clos et 
signé le registre des déclarations, 
visé et signé les autres pièces de 
l'instruction qui auront servi de 
base à l'enquête le commissaire-
enquêteur les remettra au Maire ; 
il y joindra son avis motivé. 

Le Conseil municipal délibérera 
de nouveau si le registre d'enquête 
contient des déclarations contrai-
res à l'adoption du projet, ou si 
l'avis du commissaire lui est op-
posé. Sa délibération et les autres 
pièces de l'affaire seront adressées 
par le Maire à la Préfecture avec 
son avis particulier. 

Article 3. — M. Sourdoire est 
nommé commissaire-enquêteur et 
procédera en cette qualité confor-
mément aux dispositions ci-dessus 
prescrites. 

Article 4. — Ampliation du pré-
sent arrêté sera adressée au Maire 
de la commune chargé d'en assu-
rer Péxécution. 

Fait à Cahors, le 25 octobre 1941. 
Le Préfet, signé : BÉZAGU. 

PREFECTURE DU LOT 
Le Préfet du Lot, Chevalier d.

e la Légion d'honneur, 
Vu le projet de rectification de 

tournants de la Route Nationale 
n° 111, de Millau à Tonneins, sur 
le territoire de la commune de 
Conçois ; 

Vu l'avant-projet relatif à l'entre-
prise ; 

Vu le décret dù 2 mai 1936, 
ARRÊTE : 

Article premier. — Le projet ci-
dessus visé sera soumis à une en-
quête dans les formes déterminées 
par le décret du 2 mai 1936. En 
conséquence ce projet sera déposé 
à la mairie de la comimune pen-
dant dix jours, du 4 au 13 novem-
bre 1941, inclusivement, pour que 
chaque habitant puisse en prendre 
connaissance. 

A l'expiration de ce délai, un 
commissaire enquêteur recevra à la 
mairie, pendant trois jours consé-
cutifs, c'est-à-dire les 14, 15 et 16 
novembre 1941, les déclarations qui 
pourront être faites sur l'utilité du 
dit projet. 

Ces délais ne courront qu'à da-
ter de l'avertissement qui en sera 
donné par voie de publication et 
d'affiches. 

Il sera justifié de l'accomplisse-
ment de ces formalités par un cer-
tificat du maire et la production de 
deux exemplaires du journal con-
tenant l'insertion du présent ar-
rêté. 

Art. 2. — Après avoir clos et si-
gné le registre des déclarations, 
visé et signé les autres pièces de 
l'instruction qui auront servi de 
base à l'enquête, le commissaire en-
quêteur les remettra au maire ; il y 
joindra son avis motivé. 

Le Conseil municipal délibérera 
de nouveau si le registre d'enquête 
contient des déclarations contrai-
res à l'adoption du projet, ou si 
l'avis du commissaire lui est oppo-
sé. Sa délibération et les autres 
pièces de l'affaire seront adressées 
par le maire, à la Préfecture avec 
son avis particulier. 

Art. 3. — M. Crayssac, adjoint au 
maire de Limogne, est nommé com-
missaire-enquêteur et procédera, en 
cette qualité, conformément aux 
dispositions ci-dessus prescrites. 

Art. 4. — Ampliation du présent 
arrêté sera adressée au maire de la 
commune chargé d'en assurer l'exé-
cution. 

Fait à Cahors, le 29 octobre 1941. 
Le Préfet, signé : BÉZAGU. 

iiriiiiiinitiitiiiiiiiiiiniiiiiiiiiiiiiiiiiiiinii 
COMMUNE DE CONCOTS 

Projet de rectification de tour-
nants de la Route Nationale 
n 111, de Millau à Tonneins, 
sur le territoire de la commu-
ne de Concots. 

EXPROPRIATION POUR CAUSE 
D'UTILITÉ PUBLIQUE 

AVIS AU PUBLIC 
Le Maire de la commune de 

Concots donne avis que le plan 
parcellaire des terrains à occuper, 
présenté en exécution du décret du 
8 août 1935, sur l'expropriation 
pour cause d'utilité publique, a été 
déposé cejourd'hui, au Secrétariat 
de la mairie, et qu'il y restera pen-
dant huit jours au moins, du 3 no-
vembre au 10 novembre 1941 inclu-
sivement, conformément aux pres-
criptions de l'article 5 du même 
décret. 

On pourra prendre connaissance 
dudit plan, sans déplacement, pen-
dant le délai de la publication et 
les personnes qui auraient à récla-
mer contre sa teneur sont invitées 
à présenter, dans le même délai, 
leurs réclamations par écrit, ou à 
venir les faire verbalement à la 
mairie. 

Fait à la Mairie de Concots, le 
2 novembre 1941. 

Le Maire, signé : LASFARGUETTE. 

llimilimittlIIIIIHIIIHiHHIIIHIIlUlUIIHII 
MAIRIE DE CAHORS 

Projet de rectification de la route 
nationale N° 20, entre les 
points 78,746 et 79,400. 

AVIS 
Le Maire de la commune de 

Cahors a l'honneur d'informer les 
habitants que, conformément à un 
arrêté de M. le Préfet du Lot, en 
date du 25 octobre 1941, une en-
quête est ouverte sur le projet de 
rectification de la R.N. 20, entre les 
points 78,746 et 79,400. 

Le projet ci-dessus visé, avec les 
pièces à l'appui sera déposé à la 
Mairie pendant dix jours, du 11 no-
vembre au 20 novembre 1941, in-
clusivement, pour que les habitants 
puissent en prendre connaissance 
tous les jours, de 9 heures à midi et 
de 14 heures à 18 heures. 

A l'expiration de ce délai, un 
commissaire désigné par M. le Pré-
fet, recevra à la Mairie, pendant 
trois jours consécutifs, les observa-
tions qui pourraient être faites sur 
le dit projet. 

A Cahors, le 5 novembre 1941. 
Pour le maire, l'adjoint : Dr CALVET. 
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CONVERSION D'OBLIGATIONS 

TÉLÉGRAPHES 
& TÉLÉPHONES 

A partir du 3 Novembre 1941, il sera procédé, en 
exécution, de la loi et de l'arrêté du 31 Octobre 1941, 
à la conversion d'obligations des Postes, Télégraphes 
et Téléphones 5°/. 1928, 5'/. 1934-1935. S V. 1936 
et 6 °L 1938. 

Les titres remis en échange seront des nouvelles 
obligations 4 % des Postes, Télégraphes et Téléphones, 
amortissables en 20 ans au maximum par tirages au sort 
ou rachats en Bourse. Ces titres, émis avec jouissance du 
16 Novembre 1941, seront inscrits au Grand Livre de la 
Dette Publique et exonérés de tout impôt frappant les 
valeurs mobilières. 

Dans le cas où les porteurs de titres appelés à la 
conversion désireraient en obtenir le remboursement, ils 
devraient déposer leur demande, accompagnée des titres 
eux-mêmes, entre le 3 et le 15 Novembre inclus, à l'une 
des caisses publiques indiquées dans l'arrêté du 31 
Octobre 1941 (Journal Officiel du 1" Novembre). 

Les conditions dans lesquelles s'effectueront les opé-
rations d'échange contre les nouvelles obligations seront 
précisées ultérieurement. En attendant de nouveaux avis 
à cet égard, les porteurs n'ont qu'à conserver leurs titres 
actuels. 

Les intérêts courus depuis la dernière échéance 
jusqu'au 15 Novembre inclus seront payables à partir 
du 16 Novembre 1941. 


